
Jésus ouvre le possible 

 

Il s’agit de l’envoi en mission des Douze. Ces douze dont Jésus a libéré 
la parole pour en quelque sorte inventer l’Eglise et surtout casser la 
peur : 
- Peur de prendre la parole 
- Peur de prendre des risques 
- Peur de prendre le départ 
- Peur de prendre la liberté 

 
Jésus ne laisse pas ses disciples se bercer d’illusion : la mission sera 
difficile et ils seront en butte à la persécution. Mais Il leur dit : « ne 
craignez pas », « soyez donc sans crainte » ! 
 
Et pour nous, qu’en est-il ? Avons-nous peur quelque fois ? De quoi 
avons-nous peur ? Il est vrai que notre peur peut être provoquée par 
des dangers réels, mais aussi par des dangers imaginaires. N’oublions 
pas que, à plusieurs reprises dans la bible, des personnes sont effrayées 
lors de manifestations divines et à chaque fois, Jésus redit : « n’ayez pas 
peur » ! Il invite à faire preuve d’assurance. Mieux vaut perdre sa vie 
que perdre son âme. 
 
Et soudain, on croit voir Jésus sourire devant tous ces hommes anxieux. 
Il parle des moineaux et de leur légèreté aérienne ! Et il affirme que le 
Père qui regarde voleter les petits oiseaux veille encore plus sur les 
amis de Jésus. Et pour dire son attention aimante à chacun, Jésus a une 
trouvaille inouïe d’humour et de tendresse : « quant à vous, même les 
cheveux de votre tête sont tous comptés » !  
Alors ne craignons pas ! Ne craignons pas parce que Celui qui nous 
envoie, Celui qui nous mandate, Celui qui nous accompagne toujours, 
c’est le Père tout-puissant en amour ! 
 
Alors malgré le coronavirus, malgré les moments difficiles : ne 
craignons pas ! 
 
Bonne route les amis : l’appel lancé par Jésus engage tous les risques et 
désigne toutes les chances. Il vient d’ouvrir le possible ! 
 
Jean-Jacques 


